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Rétrospective varroa

Dépeuplement et effondrement
des colonies

Des ruches et des bois de cadres nettoyés méti-
culeusement - ou mieux encore des neufs - et la

refonte systématique des rayons évitent la disper¬
sion d'agents pathogènes dans un rucher.

Christian Sacher, Inspecteur, Schwyz

Lors d'un affouragement et d'un traitement de fin de saison tardif, seulement
en août, les colonies souffrent souvent d'une insupportable charge de varroas.
Ces colonies stressées sont plus sujettes aux différentes maladies, déclenchées
par d'autres parasites, bactéries ou virus. Si ces colonies ne se dépeuplent pas
déjà en automne, cela arrive au plus tard durant les mois d'hiver. Restent des
ruches vides, peut-être avec la reine et quelques abeilles sur quelques rayons,
à côté du couvain mort, également du couvain mal entretenu, y compris des
couronnes de pollen et des réserves de miel en bon état, ainsi qu'un nombre
variable de rayons de réserves pleins ou vides. Fréquemment, par un lent
affaiblissement, ces colonies sont aussi atteintes par le noséma et la dysenterie. Si

durant l'hiver, lors d'une vague de froid, les abeilles malades ne peuvent pas
s'envoler, ces abeilles mortes s'entassent

en grande quantité sur le fond de
ruche ainsi qu'au trou de vol qu'elles
bouche.

Mesures à prendre à la mort d'une
colonie

Aussitôt la constatation faite, -
également durant les mois d'hiver - les

trous de vol doivent être immédiatement

fermés, afin d'empêcher la

dispersion de la maladie par le pillage.
Les rayons doivent être triés strictement.

Tous les rayons foncés, moisis et
contenant du couvain sont à fondre,
également ceux contenant des
couronnes de nourriture! Des germes de
maladies peuvent se trouver dans la
cire des cadres ayant contenu du couvain

ainsi que dans la nourriture. Sont
également fondus tous les rayons salis

par des déjections de dysenterie. Ne
jamais faire lécher ces vieux rayons de
nourriture.

Evaporation d'acide acétique sur des

rayons n'ayant pas encore contenu du
couvain.
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Il est défendable de conserver des cires
fraîchement bâties, ne contenant aucune
nourriture, après les avoir exposées à une
diffusion d'acide acétique à 60%. L'acide

acétique tue les virus et les spores de
noséma. On pratique ainsi, en mai, lorsque
la température d'évaporation est assez
élevée: on place au maximum 12 rayons dans
une caisse à essaims avec une éponge
imbibée de 30 ml d'acide acétique à 60%,
que l'on pose sur les cadres. La caisse est
fermé hermétiquement durant l'évapora-
tion de l'acide. Une fois l'éponge sèche, on
aère bien les rayons qui pourront ensuite
être réutilisés.

Les ruches devenues vides doivent être
nettoyées minutieusement avant que
de nouvelles colonies soient relogées
à l'intérieur. Le même procédé s'applique

lorsqu'on réutilise d'anciens bois de
cadres,

- restes de cire et déjections sont éliminés

par grattage,
- le tout est lavé avec une éponge dure

avec de l'eau de soude bouillante à 5%,
- tout est passé au chalumeau jusqu'à ce que le bois brunisse légèrement,
- les ruches en «styropor» sont lavées avec une éponge dure et une eau

savonneuse (soude caustique) à 1 %.
Mesures de précautions

Il s'agit principalement de pratiquer une lutte anti-varroa avec détermination

et de prendre des mesures efficaces et au bon moment!
- Premier contrôle déjà au printemps grâce au lange graissé et protégé d'une

grille. Si fin mai, plus de 3 acariens sont comptés par jour, un traitement est
indiqué. (Par ex. 2 traitements d'appoints, par-dessus les cadres à base d'acide
formique à 60%, pendant une semaine),

- concernant la lutte alternative, au printemps on découpe 2 à 3 fois le
cadre à mâles,

- après la récolte, au plus tard fin juillet, est appliqué rapidement le premier
traitement à base de Thymovar ou d'acide formique,

- si possible en novembre ou au plus tard en décembre, traiter hors couvain
avec l'acide oxalique.

Article traduit et publié avec l'autorisation de la Schweizerische Bienen-
Zeitung.

Traduction : Michel Fahrny & Rose Aubry

La petite grappe d'abeilles a perdu
le contact de la nourriture et elle est
morte. En bordure de la nourriture
on distingue les premiers signes de
pillage.
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